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Les  doctorants  du  laboratoire  STL  de  l’Université  de  Lille  organisent  une  journée  d’étude,  dont

l’intitulé est « Discours et langage : Regards croisés en Linguistique, Philosophie et Philologie ».

Cette  journée,  ayant  vocation  à  valoriser  les  travaux  des  doctorants  rattachés  à  notre  laboratoire,

facilitera les  discussions interdisciplinaires.  Ainsi,  la  thématique de cette  journée s’inscrit  dans les

champs de recherches des thèses en cours. 

Discours et langage sont deux notions qui témoignent d’une subtilité notionnelle. La première notion

renvoie au fonctionnement du système linguistique alors que la deuxième se rapporte à « l’actualisation

du  système en  contexte »,  ce  qui  fait  que  le  discours  va  au-delà  du  système linguistique  comme

l’indique Paltridge (2006, cité par Maingueneau, 2021) « le discours est le langage au-delà du mot, du

groupe de mots et de la phrase » et s’inscrit forcément dans un contexte. Pour peu que l’on prenne ces

définitions  en  considération,  on  s’aperçoit  que  ‘discours’  et  ‘langage’  favorisent  une  triple

appropriation : par des recherches linguistiques, philosophiques et philologiques. Le discours entendu

comme objet d'analyse offre des pistes d’analyse dans l’optique de la pragmatique, des théories de

l'argumentation,  de l'analyse du discours  et  de la  conversation.  Le discours  propose également  un

regard sur lui-même en tant qu'outil de construction communicationnelle d'une communauté. Ainsi, une

typologie diversifiée s’impose, ce qui fait qu’on peut distinguer plusieurs types de discours : politique,

littéraire, philosophique, scientifique, didactique, entre autres.

 



Le discours dans le champ des sciences humaines et sociales se déploie dans le milieu de la langue

ayant recours à tout un ensemble de stratégies discursives. Ces stratégies d’ordre méthodologique se

développent  soit  différemment,  soit  en  complémentarité  en  philosophie,  en  linguistique  ou  en

philologie. La philosophie, espace propice pour la création des concepts et des discours, s’inscrit dans

une histoire de la langue, l’étude d’une tradition, d’une identité, d’une discipline sans pour autant nier

l’unité élémentaire du langage, qui semble adapté aux besoins de l’espace physique qu’à la spéculation

métaphysique. La philologie, quant à elle, est une littérature universelle (Glessgen & Lebsanft, 1997)

qui s'étend à toutes sortes de sciences et d'auteurs, autrement dit, une science qui s'intéresse à toute

forme de texte.

Nos travaux en linguistique, philologie et philosophie ne s’inscrivent-ils pas dans une méthodologie de

pensée ?  Une pensée se forme par le langage qui est un moment décisif, mais n’est qu’un moment dans

l’histoire de l’auto-construction de l’esprit (Hegel, cité par Kojève,1947). Ce lien intime entre pensée et

langage  est  reflété  aussi  dans  l’hypothèse  “Sapir-Whorf”,  selon  laquelle  « la  structure  du  langage

détermine la structure de la pensée » (Leroux, 2006).  

«  Le  langage  c’est  le  pouvoir  »,  cette  théorie,  liée  à  la  philosophie  du  langage  ordinaire,  a  été

développée par John Austin dans  Quand dire c'est faire  (1962), puis après sa mort par John Searle.

Derrida, quant à lui, conteste la théorie d’Austin, questionne le niveau de responsabilité des actes de

langage (Derrida, cité par Moati, 2010), mettant en exergue ce qui est expressément exprimé mais aussi

tout ce que l’inconscient a pu vouloir suggérer dans la fonction illocutoire de la pensée exprimée.

Comment le discours contribue-t-il à caractériser une singularisation disciplinaire ? Dans quel sens le

langage  ne  serait-il  ni  informatif,  ni  communicatif  mais  productif  ou  instrument  d’éclairage

interdisciplinaire ?  En  quoi  les  démarches  de  construction  de  discours  en  linguistique,  philologie,

philosophie ont-elles le langage en commun ? Ou bien à l’inverse, pouvons-nous dire que le langage en

linguistique,  philologie,  philosophie  suit  un  processus  méthodologique  complexe  ?  Comment  les

recherches dans ces trois disciplines répondent-elles aux exigences méthodologiques de construction de

savoir propre et reconnu par la communauté scientifique ? Quels sont les enjeux de la construction du

discours en linguistique, philologie et philosophie ? Comment le discours est-il co-construit dans les

interactions enseignant-apprenant, adulte-enfant, usagers-institutions ? En quoi la langue véhicule-t-elle

un discours identitaire,  propagandiste,  etc. ?   Comment l’analyse du discours peut-elle  révéler  une

rhétoricité du langage ? En quoi l’analyse textuelle peut-elle dégager une proposition de théorisation ? 



Telles  sont  les  questions (et  bien d'autres)  qui  pourront  alimenter  les  débats  visant  à  instiguer  les

différentes façons de faire de la recherche en linguistique, philologie et philosophie où le langage est un

élément commun et de production de discours.
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Calendrier de soumission

 Date limite de soumission des contributions : 11 avril 2024

 Notification d’acceptation : 27 avril 2024

 Envoi des présentations (souhaité) : 5 juin 2024

Directives de soumission

 Le résumé doit inclure les points essentiels qui seront développés dans la communication.

 Le résumé doit être de 250-500 mots.

  Le résumé ainsi que la bibliographie ne doivent pas dépasser 1 page.

 La police requise est « Times New Roman », taille 12, interligne simple.

 La norme bibliographie requise est l’APA.

 Les propositions peuvent être soumises en français ou en anglais, à la discrétion du doctorant. Il

en va de même pour les présentations.

 L’envoi  des  propositions  se  fait  uniquement  via  la  plateforme  suivante :

https://plp.sciencesconf.org

 Les propositions doivent être déposées sous format PDF.
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